
Tous droits réservés © Institut d'histoire de l'Amérique française, 1958 This document is protected by copyright law. Use of the services of Érudit
(including reproduction) is subject to its terms and conditions, which can be
viewed online.
https://apropos.erudit.org/en/users/policy-on-use/

This article is disseminated and preserved by Érudit.
Érudit is a non-profit inter-university consortium of the Université de Montréal,
Université Laval, and the Université du Québec à Montréal. Its mission is to
promote and disseminate research.
https://www.erudit.org/en/

Document generated on 06/06/2025 3:52 a.m.

Revue d'histoire de l'Amérique française

Chronique de l’Institut
Lionel Groulx, ptre

Volume 12, Number 2, septembre 1958

URI: https://id.erudit.org/iderudit/301915ar
DOI: https://doi.org/10.7202/301915ar

See table of contents

Publisher(s)
Institut d'histoire de l'Amérique française

ISSN
0035-2357 (print)
1492-1383 (digital)

Explore this journal

Cite this document
Groulx, L. (1958). Chronique de l’Institut. Revue d'histoire de l'Amérique
française, 12(2), 303–304. https://doi.org/10.7202/301915ar

https://apropos.erudit.org/en/users/policy-on-use/
https://www.erudit.org/en/
https://www.erudit.org/en/
https://www.erudit.org/en/journals/haf/
https://id.erudit.org/iderudit/301915ar
https://doi.org/10.7202/301915ar
https://www.erudit.org/en/journals/haf/1958-v12-n2-haf2023/
https://www.erudit.org/en/journals/haf/


CHRONIQUE DE UINSTITUT 

L'Index — Cet Index des dix premières années de la Revue, 
Index tant de fois réclamé par nos abonnés et promis tant de fois 
et de trimestre en trimestre, serait-il enfin à la veille de paraître ? 
Nos amis nous accorderont quelque indulgence, s'ils veulent bien 
tenir compte de l'état du personnel administratif de la Revue, 
personnel bénévole, en service gratuit, et réduit à deux ou trois 
personnes et hélas, et pour comble, personnel fort malmené 
depuis deux ans par la maladie. Mais enfin, puisque tout finit 
par finir, en ce bas monde, ce long et difficile travail, espérons-
nous, sera bien près d'être terminé vers les derniers jours de 
septembre. Et alors chacun sera servi. Et le moins mécontent ne 
sera pas le directeur de la Revue. 

La Revue. — Grâce à une aide extrêmement généreuse, nous 
avons pu, en ces derniers mois, nous adonner à un brin de 
publicité. 400 lettres, sollicitations d'abonnements avec réclame 
appropriée, ont été répandues à travers le Québec. Nous sommes 
allés frapper à la porte de personnes qu'une œuvre comme la 
nôtre peut intéresser. La réponse a été des plus satisfaisantes. 
Quelques-uns n'ont pas seulement payé l'abonnement, mais après 
réception du premier no de la Revue, en ont réclamé l'entière 
collection. Un autre a voulu payer trois abonnements dont il 
fera profiter de ses amis. Preuve de ce que pourraient obtenir 
nos plus dévoués abonnés s'ils osaient « faire l'article » autour 
d'eux. 

Nos prochaines livraisons. — Pour stimuler le zèle de nos pro­
pagandistes, voici quelques études ou articles vraiment attachants 
que la Revue pourra offrir à ses lecteurs en ses prochaines 
livraisons : 

1°. Continuation et fin de l'étude de l'abbé Germain 
Lavallée : « Mgr Antoine Racine et la question uni­
versitaire canadienne ». Suite aussi de la « Biogra­
phie de Raphaël Bellemare » par Mlle Marie-Claire 
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Daveluy ; suite encore des Documents inédits du Père 
Antonio Champagne sur les La Vérendrye. 

2°. Une thèse de Paul-André Leclerc: « Le mariage 
sous le Régime français ». 

3°. Une étude de Jean-Paul Wallot: «La Querelle 
des prisons au parlement du Bas-Canada 1805-
1807 », querelle qui envenima si fort la rivalité anglo-
française. 

4°. Un documentaire de haute valeur préparé par 
MM. Gaucher, Delafosse et G. Debien : « Les Enga­
gés pour le Canada au XVIIIe siècle ». Documen­
taire de près de 140 pages grand format. Documen­
taire précieux pour l'étude des origines canadiennes 
et qui viendra compléter celui que nous avons déjà 
publié sur « Les engagés pour le Canada au XVIIe 
siècle » et qui a fait la joie de tant de nos chercheurs. 

Ainsi qu'on peut le voir, la Revue entend ne pas déchoir de 
son niveau déjà atteint. On nous permettra de souligner l'ex­
cellente substance de la présente livraison (celle de septembre 
1958) dont j'écris la dernière ligne. 

LIONEL GROULX, ptre, 
président de l'Institut d'histoire 

de l'Amérique française. 


